
Les fourberies de Scapin
Acte 1, Scène 1

• SCAPIN : Un valet rusé et astucieux.

• LEANDRE : Un jeune homme amoureux de Zerbinette.

(La scène se déroule dans la rue, à l’extérieur de la maison de M. Géronte. Scapin entre en scène, en train 
de discuter avec Léandre, un jeune homme inquiet.)

LEANDRE : Scapin, mon ami, mon père veut que je me marie avec une femme que je ne connais même pas ! Et 
je suis amoureux de Zerbinette ! Comment faire ?

SCAPIN (malicieux) : Ah, mon cher maître, vous avez de la chance de m'avoir ! Ne vous inquiétez pas, je vais 
tout arranger. Nous allons berner votre père ! Vous ne voulez pas l’épouser, cette femme ? Alors, nous allons tout 
faire pour qu'il change d'avis.

LEANDRE : Mais comment ?

SCAPIN (souriant) : Je vais lui jouer un petit tour. Il ne saura pas ce qui lui arrive !

(Scapin sourit d’un air mystérieux, prêt à mettre en œuvre son plan.)

Les fourberies de Scapin
Acte 1, Scène 2

• SCAPIN

• LEANDRE

• ZERBINETTE

• HACYNTHE

(Scène se déroule dans un coin de la ville. Scapin et Léandre sont en discussion.)

SCAPIN :
Tu sais, mon cher Léandre, il faut absolument que tu te maries avec la belle Zerbinette ! Elle est parfaite pour toi, 
tu ne peux pas lui faire faux bond maintenant.

LÉANDRE :
Mais… Zerbinette ? Je ne sais pas… elle est charmante, certes, mais… je suis sûr qu’il y a quelqu’un d’autre 
pour moi !

SCAPIN (avec un grand sourire) :
Oh non, non, non ! Elle est idéale pour toi, crois-moi. Elle t’aime et toi, tu l’aimes, n'est-ce pas ? Elle est tout ce 
que tu cherches, et, avec elle, tu n’auras que des avantages.

(Hacinthe arrive, écoutant la conversation avec un regard curieux.)

HACYNTHE :
Que dites-vous là ? Vous parlez de Zerbinette, cette jolie jeune fille qui plaît tant à notre ami Léandre ?

SCAPIN (rire malicieux) :
Eh bien, Hacinthe, justement ! Nous parlons de ce mariage magnifique qui se prépare. Zerbinette et Léandre, 
c’est une évidence. Vous n’imaginez même pas combien ce mariage sera profitable pour nous deux, n’est-ce pas, 
Léandre ?



LÉANDRE (un peu gêné) :
Je… je ne suis pas sûr que ce soit la meilleure idée. Je n’ai pas vraiment réfléchi à ce mariage…

ZERBINETTE (arrivant soudainement) :
Ah, vous voilà enfin ! Je vous cherchais, Léandre ! Vous me fuyez ou quoi ?

SCAPIN (riant) :
Eh bien, voilà la jeune fille en question ! Zerbinette, tu sais, je lui ai dit qu'il n'était pas question de fuir, qu'il 
allait falloir accepter ce mariage !

ZERBINETTE (souriant à Léandre) :
Ne sois pas timide, Léandre. Je t’assure, ce sera pour le meilleur, et je suis sûre que nous serons heureux 
ensemble.

LÉANDRE (tout rouge) :
Mais, je… je dois réfléchir, c’est trop soudain.

SCAPIN (intervenant rapidement) :
Écoute, Léandre, la réflexion est bien sûr importante, mais, crois-moi, une fois marié à Zerbinette, tu verras que 
tout s’arrangera. Elle est parfaite pour toi, c’est un véritable trésor.

HACYNTHE :
C’est une chance que vous ayez trouvé une aussi belle jeune fille. Je pense que Zerbinette et toi, Léandre, serez 
plus heureux que tout le reste.

ZERBINETTE (prenant la main de Léandre) :
Alors, mon cher Léandre, est-ce que tu vas enfin accepter de nous rejoindre, ou préfères-tu fuir ?

LÉANDRE (soupirant) :
Je… je vais essayer de me faire à l’idée. Vous avez tous l’air si convaincus…

SCAPIN (tout sourire) :
Voilà qui est bien dit, Léandre ! Nous allons organiser tout cela, et tu verras, ce mariage sera un succès !

(La scène se termine sur Léandre, toujours un peu perdu dans ses pensées, pendant que Scapin, Zerbinette et 
Hacinthe se réjouissent de l’avenir qui s’annonce.)

Les fourberies de Scapin
Acte 1, Scène 3

• SCAPIN

• SILVIO

(Scapin est seul, malicieux, et attend Silvio, qui entre tout préoccupé.)

SILVIO : Scapin, mon père ne veut pas que j'épouse Zerbinette ! Il a déjà choisi une autre femme pour moi ! Que 
faire ?

SCAPIN (avec un sourire malicieux) : Pas de panique, Silvio. Je vais t’aider. Il faut lui faire croire que 
Zerbinette est riche ! Dis-lui qu'elle a un héritage important, des terres, des bijoux... Il n’hésitera plus à te la 
donner en mariage !

SILVIO (surpris) : Mais Zerbinette est pauvre ! Elle n'a rien !



SCAPIN (rassurant) : Ce n’est pas grave ! L’important est de convaincre ton père. S’il pense qu’elle est riche, il 
changera d’avis.

SILVIO : Mais et si ça ne marche pas ?

SCAPIN : Si ça ne marche pas, on trouvera autre chose ! Mais je suis sûr que ça va marcher. Fais-moi confiance !

SILVIO (rassuré) : D'accord, je vais essayer. Merci, Scapin !

SCAPIN (souriant) : Tu vas voir, tout va bien se passer. Maintenant, va vite et prépare ton histoire.

(Silvio sort précipitamment pour voir son père.)

SCAPIN (seul, se frottant les mains) : Ah, la ruse, c’est un vrai plaisir ! Voilà encore un plan qui va marcher !

Les fourberies de Scapin
Acte 1, Scène 4

• SCAPIN

• LEANDRE

• SILVIO

(Scapin entre, tout joyeux, et retrouve Léandre, qui l’attend avec impatience.)

LEANDRE : Eh bien, Scapin, où en êtes-vous avec le plan pour que mon père accepte mon mariage avec 
Zerbinette ?

SCAPIN (avec un grand sourire) : Ah, mon cher Léandre, tout va bien ! Mais vous avez de la chance de 
m’avoir comme conseiller ! Le plan va marcher, j’en suis sûr ! Votre père est un homme facile à manipuler.

LEANDRE : J’espère que vous avez une bonne idée, parce que je ne vois pas comment le convaincre ! Il veut 
absolument que je me marie avec une autre femme.

SCAPIN : Ah, laissez-moi faire ! Il faut simplement lui faire croire que Zerbinette a une grande fortune cachée, et 
votre père ne résistera pas ! Je vais jouer sur ses intérêts, il n’y a rien de plus facile !

LEANDRE (soulagé) : Vous êtes sûr que ça va marcher ?

SCAPIN (sûr de lui) : Oh, bien sûr ! Votre père, comme tous les autres, adore l’argent et le pouvoir. Si vous lui 
faites croire que Zerbinette possède un héritage considérable, il ne dira rien !

SILVIO (entrant, un peu perdu) : Scapin, j’ai parlé à mon père ! Ça a marché ! Il accepte que je me marie avec 
Zerbinette !

SCAPIN (content) : Voilà ! Je vous l’avais dit ! Tout est bien qui finit bien. Maintenant, allez vite annoncer la 
nouvelle à Zerbinette, et je vais m’occuper de la suite !

LEANDRE : Vous êtes vraiment un génie, Scapin !

SCAPIN (souriant) : Je le sais bien. Et vous, vous pouvez remercier votre chance, car tout va s’arranger. 
Maintenant, partez, vos affaires sont entre de bonnes mains !

(Léandre et Silvio sortent, satisfaits et soulagés, tandis que Scapin se frotte les mains, tout content de son 
propre succès.)



Les fourberies de Scapin
Acte 1, Scène 5

• SCAPIN

• LEANDRE

• SILVIO

• GERONTE (père de Léandre)

(Scapin entre avec Léandre et Silvio, tous deux impatients, et ils se retrouvent face à Argante, le père de 
Léandre.)

GERONTE (furieux) : Ah, Scapin ! Que me voulez-vous encore ? Qu’est-ce que cette histoire de mariage ? Je 
n’ai pas du tout l’intention de laisser mon fils se marier avec une fille sans fortune !

SCAPIN (souriant) : Ah, monsieur Argante, je suis bien content que vous soyez là ! C’est que j’ai de très bonnes 
nouvelles pour vous !

GERONTE : De bonnes nouvelles ? C’est bien la première fois que j’entends ça de vous ! Que me cachez-vous 
encore ?

SCAPIN (avec un ton rassurant) : Vous allez voir, tout va s’arranger. Vous savez, Zerbinette… elle n’est pas 
aussi pauvre qu’on pourrait le penser !

GERONTE (sceptique) : Ah ! Alors vous me faites croire qu’elle est riche ? C’est une plaisanterie ?

SCAPIN : Non, non, pas du tout ! Elle possède un héritage considérable ! Elle a des terres, des bijoux, de l’or… 
Vous serez surpris, monsieur Géronte !

LEANDRE (un peu confus) : Mais, Scapin, est-ce vrai ? Zerbinette a un héritage ?

SCAPIN (calmement) : Bien sûr ! Tout ça, c’est parfaitement vrai ! Il faut seulement que vous croyiez en cette 
histoire, monsieur Géronte. Une petite fortune, mais bien suffisante pour assurer un avenir heureux pour votre 
fils !

SILVIO (regardant Scapin, méfiant) : Et vous êtes certain que tout cela va marcher ?

SCAPIN (assuré) : Absolument ! Monsieur Géronte, vous ne voulez tout de même pas priver votre fils d’un si 
bon mariage, n’est-ce pas ?

GERONTE (réfléchissant) : Eh bien… si vraiment elle a tout cet argent… je ne vais pas m’y opposer. Mais, 
faites attention à ne pas m’induire en erreur, Scapin !

SCAPIN (très satisfait) : Ne vous en faites pas, monsieur Géronte, tout est parfaitement en ordre. Vous allez voir, 
votre fils sera très heureux et vous aussi, vous gagnerez beaucoup dans l’histoire.

(GERONTE, un peu plus rassuré, accepte l’idée du mariage de son fils avec Zerbinette, sans trop 
d’hésitation.)

GERONTE : Bon, bon… très bien. Si tout cela est vrai, alors je ne vois pas pourquoi je m’opposerais à ce 
mariage. 

SCAPIN (se frottant les mains, satisfait) : Oh, monsieur Géronte, je ne fais que mon devoir ! Tout se passe pour 
le mieux !

(GERONTE sort, et Scapin, tout content de son succès, reste seul avec Léandre et Silvio.)



LEANDRE (soulagé) : Scapin, vous avez réussi ! Mon père est d’accord !

SILVIO (étonné) : Oui, et tout ça grâce à vous ! Vous êtes un véritable génie !

SCAPIN (avec un sourire malicieux) : N’oubliez pas, mes amis, que tout cela n’a été possible que grâce à mes 
idées bien pensées. Mais attention, ce n’est pas fini ! Il reste encore quelques petits détails à régler…

(Scapin sort en laissant Léandre et Silvio heureux de voir leurs projets avancer grâce à lui.)



Les fourberies de Scapin
Acte 2, Scène 1

• SCAPIN

• SILVIO

• LEANDRE

(Scapin entre, tout joyeux, et retrouve Léandre et Silvio, qui sont impatients de connaître la suite du plan.)

SILVIO : Scapin, ça a marché ! Mon père a accepté mon mariage avec Zerbinette ! Mais comment convaincre le 
sien ?

SCAPIN (souriant) : Ne vous inquiétez pas ! Tout va bien se passer. Il faut simplement jouer avec ses faiblesses. 
Si votre père a peur que vous partiez avec Zerbinette sans son consentement, il reviendra vite à de meilleurs 
sentiments !

LEANDRE (inquiet) : Mais comment vais-je convaincre mon père qu’il est d’accord ?

SCAPIN (malicieux) : Vous lui faites croire que vous avez déjà tout arrangé ! Vous êtes parti en cachette, et 
maintenant vous avez besoin de son pardon pour officialiser le mariage. Il se sentira obligé de vous accepter !

SILVIO : Et ça va vraiment marcher ?

SCAPIN : Bien sûr ! Il faut simplement un peu de finesse et une bonne dose de ruse. Ne vous en faites pas, tout 
est sous contrôle !

(Ils se préparent à rencontrer les pères respectifs et sortent ensemble.)

Les fourberies de Scapin
Acte 2, Scène 2

• SCAPIN

• GERONTE

(Scapin entre dans la maison de GERONTE et commence à jouer sa comédie.)

SCAPIN : Monsieur Argante, j’ai quelque chose d’important à vous dire ! Votre fils Léandre est dans une grande 
détresse ! Il a disparu, il a pris la fuite !

GERONTE (choqué) : Quoi ?! Il a pris la fuite ? Où est-il allé ?

SCAPIN (avec inquiétude) : Il est allé voir Zerbinette en cachette, sans votre accord. Mais il se rend compte de 
son erreur et il revient, il veut tout réparer.

GERONTE (s’offusquant) : Quel indélicat ! Il n’a pas voulu écouter mes conseils ! Et vous, Scapin, vous savez 
où il est maintenant ?

SCAPIN : Je ne sais pas exactement, mais il a écrit une lettre où il demande votre pardon. Il souhaite que vous 
l’acceptiez et qu’il puisse se marier avec Zerbinette.

GERONTE (en colère) : Il va me le payer, c’est insupportable ! Je vais devoir lui pardonner, mais il va 
apprendre à être plus respectueux !

SCAPIN : Ne vous en faites pas, Monsieur Géronte, tout va bien se terminer. Je vais arranger les choses !



Les fourberies de Scapin
Acte 2, Scène 3

• SCAPIN

• SILVIO

• LEANDRE

(Scapin retrouve Léandre et Silvio et leur annonce que tout va bien se passer.)

SCAPIN : Monsieur Géronte est prêt à pardonner, mais il faut absolument que vous soyez sincère avec lui. 
Montrez-lui que vous regrettez et qu’il est important pour vous !

SILVIO : Je suis tellement nerveux, Scapin. Est-ce que ça va vraiment marcher ?

SCAPIN : Ne vous inquiétez pas. Il vous pardonnera, et même s’il est un peu fâché, il finira par accepter 
Zerbinette. Vous avez mon assurance !

LEANDRE (soulagé) : C’est un vrai miracle ! Merci, Scapin !

SCAPIN (souriant) : C’est à ça que je sers ! Vous allez voir, tout est sous contrôle. Allez maintenant, préparez-
vous à la grande réconciliation !

Les fourberies de Scapin
Acte 2, Scène 4

• SCAPIN

• LEANDRE

• GERONTE

• SILVIO

(Scène se déroulant dans la maison de GERONTE. Il est furieux après avoir appris la fuite de son fils 
Léandre. Scapin, fidèle à son rôle de manipulateur, essaie de calmer la situation et de faire en sorte que tout 
se passe bien.)

GERONTE (s'écriant, furieux) :
Mais enfin, comment ai-je pu élever un fils pareil ! Il me fuit, il se cache, et voilà que maintenant il m'envoie des 
messages comme s'il m'était supérieur ! Il mérite une leçon ! Je vais lui donner une bonne correction !

SCAPIN (intervenant avec un ton calme, mais rusé) :
Monsieur Géronte, je comprends votre colère, mais il ne faut pas être trop sévère. Léandre est jeune, il a agi sous 
l'impulsion de l'amour. Il a besoin de votre pardon, et je suis sûr qu'il reviendra vers vous avec un grand repentir.

GERONTE (se calmant à peine) :
Comment ose-t-il me traiter de la sorte ? Il veut me faire passer pour un vieillard dépassé et me forcer à accepter 
ses choix. Je n'accepterai jamais qu’il fasse ce qu’il veut sans me consulter !

SCAPIN (doucement, souriant) :
Ah, mais Monsieur, vous avez une grande qualité : celle de la sagesse ! Et c'est cette sagesse qui va lui faire 
accepter qu'il a agi de manière précipitée. Croyez-moi, tout cela va s'arranger. Léandre, même s'il a eu tort, ne 
veut que votre bien. Il se rend bien compte qu'il doit revenir vers vous, et je vous conseille de l'écouter 
calmement. Vous serez son père, et il vous respectera davantage si vous lui pardonnez.



GERONTE (avec hésitation) :
Hmmm, peut-être… mais je ne peux pas laisser passer son insolence sans réagir. Il doit savoir qu'il n'est pas le 
seul maître de son destin !

SCAPIN (s'approchant et adoptant un ton rassurant) :
Monsieur, je vous assure, tout est sous contrôle. Léandre viendra vers vous, et tout ce qu'il vous demandera, c’est 
votre bénédiction.Il a énormément de respect pour vous, croyez-moi. Ce qu’il veut surtout, c’est de vous prouver 
qu’il tient à votre approbation.

(GERONTE, bien que toujours mécontent, commence à se calmer un peu grâce aux paroles de Scapin. Léandre, 
suivi de Silvio, entre alors dans la pièce.)

LEANDRE (d'un air repentant, s'approchant de son père) :
Père… je vous prie de m'excuser. Je reconnais que j’ai fait une erreur, et je regrette profondément de vous avoir 
désobéi. Si j'avais réfléchi, je n'aurais pas agi ainsi. Mais il est encore temps de tout arranger, n'est-ce pas ?

GERONTE (d'un ton sévère, mais moins en colère) :
Tu sais que ce que tu as fait est inacceptable, Léandre. Fuir de chez moi, sans même me prévenir… Ce n'est pas 
ainsi qu'on montre du respect à un père ! Mais je vois que tu es sincère et que tu regrettes ton comportement. 
Alors, je vais réfléchir à tout cela.

SILVIO (s'adressant à Argante avec insistance) :
Monsieur, permettez-moi de vous dire que nous sommes prêts à tout pour réparer les torts commis. J’aime 
sincèrement Zerbinette, et j’espère que vous accepterez notre union.

SCAPIN (intervenant pour rassurer Argante) :
Il est temps de donner votre bénédiction à ce mariage, Monsieur Géronte. Croyez-moi, tout est pour le mieux dans 
le meilleur des mondes. Léandre et Silvio ont fait ce qu’il fallait. Il suffit de montrer votre sagesse et de pardonner 
pour que tout s’arrange à merveille.

GERONTE (soupirant, hésitant encore mais se calmant) :
Je n’aime pas être mis dans une situation où je dois céder, mais il est vrai que je vois en vous, mes enfants, de 
sincères regrets. Très bien, je vais réfléchir à tout cela.

SCAPIN (souriant, satisfait de la tournure des événements) :
Je suis convaincu que vous ferez le bon choix, Monsieur Géronte. Vous êtes un homme de grande sagesse, et 
Léandre comprendra votre décision.

(Scapin, avec un sourire satisfait, quitte la scène, laissant les deux pères discuter tranquillement.)

Les fourberies de Scapin
Acte 2, Scène 5

• SCAPIN

• LEANDRE

• SILVIO

• GERONTE

• TOINETTE

(La scène se déroule dans la maison de , toujours sous la tension des décisions à prendre et des 
manipulations de Scapin. Géronte est toujours mécontent, Léandre et Silvio sont dans une situation 
délicate, et Scapin continue à orchestrer les événements pour faire en sorte que tout se passe bien.)



SCAPIN (entrant dans la pièce, avec un air rassurant) :
Eh bien, messieurs, je vois que tout le monde est de retour, et je pense que tout est enfin sur la bonne voie. 
Monsieur Géronte, vous êtes maintenant plus calme, n’est-ce pas ?

GERONTE (d'un ton bougon) :
Calme… oui, mais je ne suis pas encore tout à fait décidé. Léandre, tu m'as bien mis dans une situation difficile. 
Et toi, Silvio, qui est-ce que tu crois que tu es pour venir me demander la main de ma fille, après tout ce qui s’est 
passé ?

SILVIO (s'inclinant respectueusement) :
Monsieur, je vous en prie, écoutez-moi. J’aime sincèrement Zerbinette, et je suis prêt à tout pour prouver ma 
sincérité. Je vous assure que mon amour est profond, et je voudrais que vous acceptiez notre union.

SCAPIN (intervenant rapidement, avec un sourire malicieux) :
Monsieur Géronte, vous voyez bien que ces jeunes gens sont pleins de bonnes intentions. Silvio est un homme de 
caractère, et Léandre, bien qu’un peu emporté, sait maintenant où il en est. Je vous en prie, laissez-leur la chance 
de se montrer dignes de votre confiance !

GERONTE (avec un regard soupçonneux) :
Vraiment, Scapin ? Tu penses qu’ils sont dignes ? Parce que moi, je ne suis pas aussi sûr. Léandre, tu dis que tu 
regrettes tout, mais qu’en est-il vraiment ?

LEANDRE (s’approchant de son père, un air sincère) :
Père, je vous demande pardon. J’ai agi sans réfléchir, mais je vous jure que je n’ai jamais voulu vous offenser. 
Silvio et moi avons fait des erreurs, mais nous sommes prêts à réparer cela. Si vous m’accordez votre bénédiction, 
je vous prouverai ma loyauté.

SCAPIN (avec un sourire en coin, mais tout en restant sérieux) :
Ah, Monsieur Géronte, tout se passe pour le mieux ! Léandre a compris la gravité de ses actions et Silvio, en bon 
gentleman, est prêt à prendre toute la responsabilité. Il est important de montrer à vos enfants que vous êtes prêt à 
leur accorder votre pardon et à tourner la page sur leurs erreurs.

GERONTE (à contrecœur, mais plus apaisé) :
Hmmm… je ne vous cache pas que tout cela m’agace, mais je vois que vous êtes sincères. Si vous tenez vraiment 
à vous marier et à régler ce problème, alors… eh bien, je vais donner ma bénédiction.

TOINETTE (arrivant dans la pièce avec un air léger) :
Eh bien, que se passe-t-il ici ? Monsieur Géronte, je vois que vous commencez à faire des concessions, mais il 
n’est pas trop tard ! Vous pourriez encore changer d’avis, non ?

GERONTE (en la regardant d’un air irrité) :
Toinette, tu commences à me contrarier ! Mais bon… je vois que c’est ce qu’il faut faire. Léandre, Silvio, vous 
avez ma bénédiction. Mais sachez que, même si j’accepte votre mariage, vous devez me prouver que vous êtes 
dignes de ma confiance !

SILVIO (reconnaissant, mais toujours un peu nerveux) :
Merci, Monsieur Géronte ! Vous ne le regretterez pas. Nous ferons tout pour vous rendre fier de nous.

SCAPIN (avec un air satisfait, s’adressant à tout le monde) :
Voilà qui est fait ! Monsieur Géronte, vous avez pris la bonne décision, et maintenant tout sera pour le mieux. 
Silvio et Léandre vont pouvoir avancer, et Zerbinette… eh bien, elle pourra enfin être heureuse.

(Scapin se retire avec un sourire satisfait, voyant que sa manipulation a fonctionné. Léandre et Silvio se regardent, 
heureux que la situation soit maintenant sous contrôle.)



Les fourberies de Scapin
Acte 3, Scène 1

• Scapin

• Léandre

• Zerbinette

• Silvio

(La scène se déroule dans un endroit proche de la maison de Géronte. Silvio et Zerbinette sont présents, ainsi 
que Léandre. Scapin entre, tout souriant, et se dirige vers eux.)

Scapin (tout joyeux, s’adressant à Léandre et Silvio) :
Ah, mes chers amis ! Voilà bien des moments heureux qui s’annoncent. Vous savez, on ne saurait trop apprécier 
les mariages, surtout ceux qu’on arrange avec autant de soin.

Léandre (avec un sourire) :
Tu as fait un excellent travail, Scapin. Mais dis-moi, quand allons-nous enfin pouvoir annoncer à Géronte que 
Hyacinthe et moi sommes faits l’un pour l’autre ?

Scapin (avec un air de stratège) :
Patience, patience, mon cher Léandre. Tout se passe à son rythme. Mais, vous savez, il reste encore une dernière 
petite étape à franchir pour les deux familles. Rien n’est plus facile que de marier vos deux couples… et pour cela, 
il faut qu’un détail final soit réglé.

(En parlant, Scapin fait un signe discret à Silvio et Zerbinette, qui attendent plus loin, cachés derrière un rideau.)

Zerbinette (en entrant timidement, mais souriante) :
Monsieur Scapin, Silvio m’a dit que vous aviez des nouvelles pour nous…

Silvio (regardant Zerbinette, tout joyeux) :
Oui, Zerbinette et moi sommes impatients de savoir comment tout cela va se dérouler. Nous espérons que les 
obstacles ne seront plus nombreux.

Scapin (s’adressant à Zerbinette et Silvio) :
Ne vous inquiétez pas ! Je suis un expert dans l’art de faire réussir des mariages, et je vais m’assurer que tout se 
passe pour le mieux. Géronte n’aura plus aucune excuse pour refuser, vous verrez.

Zerbinette (soupirant de soulagement) :
Ah, cela me rassure, car j’ai bien peur que mon père ne comprenne pas tout à fait mes désirs…

Scapin (avec un sourire en coin) :
Oh, Zerbinette, vous pouvez me faire confiance. Ce que vous voulez se réalisera, soyez-en certaine. Vous et 
Silvio, vous serez heureux ensemble, et cela, malgré toutes les difficultés.

Léandre (s’adressant à Silvio) :
Nous devons absolument agir vite. Géronte pourrait nous empêcher d’agir si trop de temps passe. Ce mariage est 
important pour nous.

Scapin (souriant malicieusement) :
Eh bien, ne vous en faites pas, Léandre. Je suis en train de tout préparer. Dès que nous aurons un moment seul 
avec Géronte, tout sera réglé. Il ne pourra plus s’opposer à ce bonheur.

Zerbinette (à Silvio, avec un regard amoureux) :
Je n’en peux plus d’attendre. J’ai hâte de pouvoir vivre ma vie avec toi, Silvio.

Silvio (la prenant par la main, ému) :
Et moi donc, Zerbinette. Ce sera le plus beau des mariages, je te le promets.



Scapin (ravi de voir l’amour entre Silvio et Zerbinette) :
Ah, c’est parfait, tout ça ! Ce couple-là est fait pour durer. Et Géronte n’aura plus qu’à accepter la réalité.

(La scène se termine sur un air de complicité et de rires, Scapin étant le véritable maître des manœuvres, et tous 
les personnages partent en coulisses pour préparer la suite des événements.)

Les fourberies de Scapin
Acte 3, Scène 2

• Scapin

• Léandre

• Silvio

• Zerbinette

(La scène se déroule dans un endroit proche de la maison de Géronte. Scapin entre en scène avec Léandre, qui 
semble inquiet. Silvio et Zerbinette les rejoignent discrètement.)

Scapin (s'adressant à Léandre, tout sourire) :
Ne vous en faites pas, Léandre. Je vous avais promis que j’allais arranger les choses, et tout va se dérouler 
parfaitement. Mais pour cela, nous devons continuer à jouer le jeu.

Léandre (hésitant) :
Tu as raison, Scapin, mais Géronte n’acceptera jamais ce mariage. Il faut qu’on trouve un moyen de le 
convaincre.

Silvio (arrivant avec Zerbinette, qui s’avance timidement) :
Nous, nous n’avons qu’un désir, c’est que tout cela se termine bien. Zerbinette et moi, nous sommes prêts à tout 
pour être ensemble.

Zerbinette (prenant la parole, pleine d’espoir) :
Et moi, je n’en peux plus d’attendre. J’ai hâte de pouvoir vivre mon amour avec Silvio, mais je crains que 
Géronte ne l’accepte jamais. Il est bien trop strict et autoritaire.

Scapin (avec un sourire en coin) :
Ne vous en faites pas, Zerbinette. Si j’ai bien compris Géronte, il sera bientôt à genoux devant nous. J’ai tout 
prévu. Tout ira comme nous le souhaitons, croyez-moi.

Léandre (regardant Zerbinette et Silvio avec une expression compatissante) :
Nous devons absolument réussir. Si nous échouons, non seulement je perds l’amour de ma vie, mais vous deux, 
Silvio et Zerbinette, vous serez séparés. Nous ne pouvons pas laisser cela arriver !

Silvio (serrant la main de Zerbinette) :
Je suis prêt à tout pour toi, Zerbinette. Et je sais que, avec Scapin, nous allons trouver une solution.

Scapin (souriant malicieusement) :
Laissez-moi gérer cela. Géronte est un homme de principes, mais il a aussi ses faiblesses. Quand il verra à quel 
point vous êtes faits l’un pour l’autre, il n’aura d’autre choix que d’accepter.

Zerbinette (avec un sourire timide à Silvio) :
J’espère que tu as raison, Scapin. J’ai si peur qu’il me sépare de lui… Je n’ai rien d’autre que cet amour dans ma 
vie.

Scapin :
Tout ira bien, Zerbinette. Nous avons plus d’un tour dans notre sac, et ce mariage sera le vôtre. Vous serez bientôt 
mariés et heureux, je vous le promets.



Léandre (plus serein, mais toujours préoccupé) :
J’espère vraiment que Géronte ne se montrera pas trop difficile. Si tout cela échoue, je ne sais pas ce que nous 
ferons.

Scapin (prenant un air rassurant) :
Ne vous en faites pas, tout est sous contrôle. À présent, allons à la rencontre de Géronte. Je m’occuperai de lui. Il 
n’aura d’autre choix que de donner sa bénédiction. Et pour vous, ce sera le début d’une vie de bonheur.

(Scapin, Léandre, Silvio, et Zerbinette partent ensemble, confiants que leurs efforts seront couronnés de succès. 
Ils sortent tous de scène, laissant Géronte dans l’ignorance de ce qui va se passer.)

Les fourberies de Scapin
Acte 3, Scène 3

• SCAPIN

• ZERBINETTE (fille d'Argante, amoureuse de Silvio)

(Scapin rencontre Zerbinette, qui semble inquiète.)

ZERBINETTE (triste) :
Scapin, mon père n’acceptera jamais mon mariage avec Silvio. Il est trop strict, et je ne sais pas comment le 
convaincre.

SCAPIN (avec un sourire rassurant) :
Ne t’inquiète pas, Zerbinette. Tout est sous contrôle. Ton père est déjà presque d'accord, il suffit de le rassurer un 
peu plus. Si tu veux, je vais arranger les choses pour toi.

ZERBINETTE (soupirant) :
Mais comment faire ? Je ne veux pas perdre Silvio !

SCAPIN (avec une lueur dans les yeux) :
Laisse-moi faire. Je vais m’occuper de ton père et le convaincre que Silvio est l’homme qu’il te faut. Tout va bien 
se passer, crois-moi.

(Zerbinette semble un peu plus apaisée, mais elle reste inquiète. Scapin la rassure une dernière fois avant 
de partir.)

Les fourberies de Scapin
Acte 3, Scène 4

• SCAPIN

• GERONTE

(Scapin revient voir GERONTE, qui est toujours dans ses pensées, inquiet de la situation.)

SCAPIN (entré avec un air assuré) :
Monsieur Géronte, je reviens de chez Silvio et Léandre. Je vous assure que tout se passe très bien. Vous pouvez 
être tranquille, ils sont prêts à faire tout ce qu’il faut pour votre fille.

GERONTE (sceptique) :
Vraiment, Scapin ? Je commence à douter de tout cela. Et si j’ai fait une erreur ?



SCAPIN (avec une grande confiance) :
Pas du tout ! Vous avez pris la bonne décision. D’ici quelques jours, vous serez ravis de voir à quel point ils 
s’entendent bien. Vous n’avez rien à craindre.

GERONTE (marmonnant) :
J’espère que tu as raison…

SCAPIN (en souriant) :
Vous allez voir, monsieur. Rien n’arrête mes plans. Tout va se dérouler parfaitement. Vous serez un homme 
heureux, et votre fille aussi.

(Scapin sort, convaincu que la situation est sous contrôle, bien que GERONTE reste légèrement hésitant.)

Les fourberies de Scapin
Acte 3, Scène 5

• SCAPIN

• LEANDRE

• SILVIO

(Scapin retrouve Léandre et Silvio, qui attendent des nouvelles.)

LEANDRE (anxieux) :
Alors, Scapin, comment ça s’est passé avec mon père ? Il accepte ?

SCAPIN (plein de confiance) :
Oui, Léandre, il a accepté ! Tout va pour le mieux, vous pouvez être tranquilles. D'ici peu, vous serez tous les 
deux unis.

SILVIO (soulagé) :
Vraiment ? Je suis si heureux d'entendre ça !

SCAPIN (souriant) :
Oui, vraiment ! Maintenant, il vous reste juste à attendre un peu, et tout se passera à merveille.

LEANDRE (regardant Silvio avec un sourire) :
Merci, Scapin, tu nous as vraiment sauvé la mise !

SCAPIN (malicieusement) :
C’est normal, c’est mon travail ! Mais souvenez-vous, vous devez toujours garder la tête froide et jouer le jeu. Je 
vais veiller à ce que tout se passe bien jusqu’au bout.

(Scapin s’éclipse, laissant Léandre et Silvio dans l'attente, confiant que tout ira bien.)



Les fourberies de Scapin
Acte 4, Scène 1

• Géronte

• Scapin

• Zerbinette

• Léandre

• Hacinthe

• Silvio

(La scène se déroule dans la maison de Géronte. Géronte semble toujours contrarié par les événements et les 
choix de mariage de sa fille. Il est avec Scapin, qui essaie de le rassurer. Zerbinette, qui préfère Silvio à 
Hacinthe, entre dans la pièce. Léandre et Silvio attendent un peu plus loin.)

Géronte (marchant de long en large, frustré) :
Il n'y a vraiment plus de raison dans ce monde ! Comment veux-tu que ma fille accepte de se marier à Hacinthe, 
un homme que j’ai soigneusement choisi pour elle, si elle aime cet autre garçon Silvio ? C’est une folie !

Scapin (calme, avec un sourire malicieux) :
Ne vous inquiétez pas, monsieur Géronte. Les choses vont se résoudre, et vous aurez un gendre digne de vous. 
Un petit coup de pouce et tout s’arrange.

Géronte (avec insistance) :
Mais Zerbinette ne veut rien savoir ! Elle préfère cet autre garçon, Silvio. Je ne sais pas comment elle fait, mais 
elle me désobéit ouvertement !

Zerbinette (entrant et parlant avec assurance) :
Monsieur Géronte, je vous en prie, écoutez-moi. Hacinthe est un homme de qualité, mais il n’est pas celui que 
j’aime. Silvio et moi, nous nous comprenons, nous nous aimons. C’est lui que je veux épouser.

Géronte (surpris mais essayant de rester ferme) :
Mais Zerbinette, ce mariage avec Hacinthe était prévu depuis longtemps. Il est un homme sérieux et respecté. 
Pourquoi vouloir changer ?

Zerbinette (regardant Hacinthe avec un air triste) :
Je sais que vous voulez ce qui est bien pour moi, mais l’amour ne se commande pas. Silvio est celui qui occupe 
mon cœur, et je ne peux pas épouser quelqu’un d’autre.

Hacinthe (arrivant à son tour, essayant de garder son calme, mais visiblement déçu) :
Je comprends, Zerbinette, mais cela ne me fait pas moins de peine. Je suis sincère dans ma démarche, et je suis 
prêt à faire ce qu’il faut pour être celui qu’elle mérite.

Scapin (intervenant avec un sourire ironique) :
Ah, mais voyez-vous, monsieur Géronte, l’amour fait des miracles. Ce n’est pas ce que vous voulez, c’est ce que 
les jeunes veulent qui compte !

Géronte (soupirant, se sentant désemparé) :
Mais c’est incroyable ! Je fais tout pour leur bien, et voilà que tout s’effondre. D’abord Léandre, puis Zerbinette 
et maintenant Silvio… Comment vais-je m’en sortir ?

Scapin (souriant avec malice) :
Rien n’est perdu, monsieur Géronte. Il suffit de voir les choses sous un autre angle. Ce mariage ne dépend pas de 
ce que vous voulez, mais bien de ce que Zerbinette désire. Et si vous la laissez suivre son cœur, tout ira bien.



Géronte (réfléchissant, un peu plus calme) :
Vraiment, Scapin, vous croyez que c’est possible ? Vous me rassurez, mais… je n’ai pas encore vu tout cela se 
résoudre.

Zerbinette (d’un ton plus doux) :
Je vous en prie, monsieur, laissez-moi épouser Silvio. Je vous promets que vous ne le regretterez pas.

Hacinthe (s’inclinant, résigné) :
Je comprends, Zerbinette. Si vous aimez Silvio, il faut que vous soyez heureuse. Je vous souhaite de vivre une 
vie pleine d’amour, même si cela me fait souffrir.

Scapin (avec un clin d’œil) :
Ah, vous voyez, monsieur Géronte, tout est bien qui finit bien. Nous allons arranger cela, je vous le promets !

Géronte (regardant Hacinthe et Zerbinette, puis soupirant profondément) :
Eh bien, puisque cela vous rend heureux tous les deux, je vais accepter. Mais j’exige que vous respectiez toutes 
vos responsabilités !

(Zerbinette et Silvio se regardent avec bonheur, tandis que Géronte semble enfin céder à leurs désirs.)

Les fourberies de Scapin
Acte 4, Scène 2

• GERONTE

• SCAPIN

(Argante entre, un peu agité. Scapin arrive en toute tranquillité.)

GERONTE (nervieux) :
Scapin, j’ai entendu des rumeurs… Est-ce vrai que Léandre et Silvio ont de mauvaises intentions ?

SCAPIN (calme et souriant) :
Monsieur Argante, vous êtes toujours aussi inquiet ! Je vous assure que tout est sous contrôle. Léandre et Silvio 
sont des hommes de bien.

GERONTE (fronçant les sourcils) :
Et toi, tu dis ça pour nous rassurer, ou c’est vraiment sincère ?

SCAPIN (souriant de plus belle) :
Tout ce que je vous dis est sincère ! J’ai vu la situation évoluer, et je peux vous garantir que tout va bien se passer. 
Vous pouvez faire confiance à vos futurs gendres.

GERONTE (toujours hésitant) :
Je commence à douter. Est-ce que je fais bien ?

SCAPIN (d’un air rassurant) :
Oui, tout à fait. Laissez-vous guider par la raison et non par l’inquiétude. Vous serez bientôt heureux de cette 
décision.

(GERONTE semble un peu apaisé, mais il garde une légère méfiance.)



Les fourberies de Scapin
Acte 4, Scène 3

• SCAPIN

• LEANDRE

• SILVIO

(Scapin retrouve Léandre et Silvio, qui sont impatients d’entendre des nouvelles.)

LEANDRE (prenant les devants) :
Alors, Scapin ? Que dit mon père ? Il accepte enfin notre mariage ?

SCAPIN (avec un sourire malicieux) :
Bien sûr, bien sûr ! Je vous l’ai dit, il va accepter. Il est juste un peu plus difficile que prévu, mais tout est sous 
contrôle.

SILVIO (soulagé) :
Ah, quel soulagement ! Je suis heureux d’entendre ça.

SCAPIN (regardant Léandre) :
Vous verrez, messieurs, le mariage sera tout à fait officiel dans les jours à venir. Il ne manque plus qu’un petit 
coup de pouce.

LEANDRE (un peu plus calme) :
Je te remercie énormément, Scapin. Sans toi, on ne serait jamais arrivé jusque-là.

SCAPIN (d’un ton jovial) :
Ce n’est rien. L’important, c’est que vous soyez heureux ! Vous aurez vos mariages et Géronte finira par vous 
bénir.

(Scapin s’éclipse, rassurant les deux hommes.)

Les fourberies de Scapin
Acte 4, Scène 4

• GERONTE

• SCAPIN

(GERONTE est à nouveau dans une scène de doute. Scapin arrive avec son air confiant.)

GERONTE (méfiant) :
Scapin, j’ai bien réfléchi. Je commence à avoir des doutes sur cette histoire. Que faire si j'ai été trompé ?

SCAPIN (en toute tranquillité) :
Monsieur Géronte, pourquoi avez-vous si peu de foi ? Tout va bien se passer. Vous avez pris la meilleure 
décision.

GERONTE (exaspéré) :
Mais je n’arrive pas à oublier que je pourrais me faire avoir. Comment être sûr ?



SCAPIN (rassurant) :
Je suis là pour vous. Je m’assure que tout se passe comme prévu. Vous avez un bon fils en Léandre et un excellent 
futur gendre en Silvio. Vous pouvez être tranquille.

GERONTE (toujours hésitant mais un peu apaisé) :
Eh bien, j'espère que tu as raison.

(Scapin quitte la scène en se frottant les mains, tout content de réussir son plan.)

Les fourberies de Scapin
Acte 4, Scène 5

• SCAPIN

• LEANDRE

• SILVIO

• GERONTE

(Scène dans la maison d'Argante. Scapin, Léandre et Silvio sont réunis autour de GERONTE, qui semble encore 
méfiant mais de plus en plus apaisé.)

GERONTE (regardant Léandre et Silvio avec un air sérieux) :
Eh bien, messieurs, après bien des hésitations, j'ai décidé de vous accepter. Vous êtes tous deux dignes de ma 
famille, et je ne doute plus de vos intentions.

LEANDRE (en souriant, soulagé) :
Merci infiniment, Monsieur Argante ! Vous n’allez pas regretter cette décision. Votre fille et moi, nous serons 
heureux, je vous le promets !

SILVIO (avec un sourire plein de reconnaissance) :
Merci à vous, monsieur. Votre confiance nous touche beaucoup, et nous ferons tout pour mériter cet honneur.

GERONTE (regardant Scapin d'un air pensif) :
Et toi, Scapin… Tu as bien joué ton rôle. Tu m’as bien guidé à travers tout cela, mais je ne peux m’empêcher de 
me demander si je n’ai pas été un peu trop rapide.

SCAPIN (avec un sourire malin) :
Monsieur Argante, croyez-moi, vous avez fait le bon choix ! Un père n’a-t-il pas toujours raison lorsqu’il agit 
pour le bien de sa famille ? Vous verrez, ces jeunes gens vous apporteront la paix et la joie, et votre maison sera 
pleine de bonheur.

GERONTE (encore un peu hésitant mais apaisé) :
J’espère bien… Mais vous comprenez que je me dois de protéger ma fille, et je veux être sûr qu’elle fera un bon 
mariage.

SCAPIN (rassurant, tout en se frottant les mains) :
Soyez tranquille ! Tout a été bien calculé. Léandre et Silvio sont parfaits pour vos filles. Et vous allez être ravi de 
voir leur bonheur.

LEANDRE (avec enthousiasme) :
Nous vous remercions encore, Monsieur Géronte. Vous allez voir, vous serez un grand-père comblé, et vos filles 
auront la vie qu’elles méritent.

SILVIO (ajoutant) :
Nous vous remercions tous les deux, Scapin et vous, Monsieur Argante. Vous ne le regretterez pas, je vous 
l’assure !



GERONTE (soupirant, un peu plus détendu) :
Eh bien… il n’y a plus qu’à espérer que tout se passe comme vous le dites, Scapin. J’espère que ce mariage 
apportera la paix à tout le monde.

SCAPIN (souriant et se frottant les mains) :
Il n'y a aucune raison que cela n’arrive pas. Tout va bien se passer, vous allez voir !

(Scapin se tourne vers Léandre et Silvio, qui sont heureux. Il semble avoir tout contrôlé avec brio. Argante, un peu 
plus calme mais toujours sur ses gardes, reste dans l’ombre, observant tout ce qui se passe.)

(Tous quittent la scène, tandis que Scapin, souriant intérieurement, se félicite de la réussite de son plan.)



Les fourberies de Scapin
Acte 5, Scène 1

• Géronte

• Léandre

• Scapin

(Scène se passe dans la maison de Géronte. Géronte est furieux car il pense avoir été trompé par Scapin, mais 
Scapin arrive et il continue ses ruses pour résoudre la situation.)

Géronte : (en colère)
Scapin ! Tu m’as bien eu ! Je veux des explications !

Scapin : (souriant, calme)
Monsieur Géronte, ne vous inquiétez pas. Tout est sous contrôle. Vous allez voir, tout va s'arranger.

Géronte :
Tu as fait quoi avec mon argent, Scapin ?

Scapin : (toujours calme)
Ne vous en faites pas, Monsieur Géronte. L’argent est en sécurité et vos affaires aussi. Je vous ai trouvé une 
solution pour vos problèmes.

Léandre (entrant) :
Père, que se passe-t-il ? Pourquoi êtes-vous si fâché ?

Géronte : (se tournant vers son fils)
Léandre ! Je suis furieux ! Je ne comprends plus rien à ce que tu fais ! Tu es parti sans m’avertir, tu t’es marié en 
cachette…

Scapin (interrompant) :
Monsieur Géronte, laissez-moi vous expliquer tout cela. Léandre a fait cela pour votre bien, et voici ce que nous 
allons faire pour arranger tout ça.

(Scène se termine sur Géronte qui semble de plus en plus perdu, et Scapin continue de le manipuler.)

Les fourberies de Scapin
Acte 5, Scène 2

• Géronte

• Léandre

• Hyacinthe

• Scapin

(La scène se déroule dans la maison de Géronte. Géronte, Léandre, et Hyacinthe sont réunis, attendant la 
réaction de Géronte face à la situation des mariages arrangés. Scapin, toujours aussi rusé, est là pour guider la 
situation.)

Géronte (regardant Léandre et Hyacinthe, d’un air mécontent) :
Alors, vous voilà tous les deux, sans me prévenir, en train de me demander d’accepter un mariage ! Vous croyez 
que je vais accepter ça aussi facilement ?



Léandre (avec insistance) :
Père, je t’en prie, accepte notre mariage ! Je t’assure que Hyacinthe et moi, nous nous aimons profondément. 
Cela ne te coûtera rien, si ce n’est un peu de ta bienveillance.

Hyacinthe (avec douceur) :
Monsieur, je vous jure que je ferai tout pour rendre Léandre heureux. Je ne demande que votre approbation.

Géronte (un peu irrité, mais moins en colère qu’au début) :
Un mariage, ce n’est pas une affaire à prendre à la légère ! Vous venez me présenter tout ça comme si c’était une 
simple formalité. Et moi, qu’est-ce que je vais y gagner, hein ? Qu’est-ce que j’y gagne ?

Scapin (intervenant rapidement et avec un sourire en coin) :
Monsieur Géronte, vous y gagnez la paix et le bonheur dans votre famille ! Vous y gagnez un gendre merveilleux, 
un mariage parfait pour votre fille, et un avenir tranquille pour tout le monde.

Géronte (levant les bras au ciel, comme s’il était fatigué) :
La paix et le bonheur, vous dites ? Si ça c’est le bonheur, alors je suis prêt à tout !

Scapin (avec enthousiasme) :
Exactement ! Ce mariage ne pourra que vous apporter de la joie, et tout le monde sera heureux, c’est garanti. Vous 
n’avez plus qu’à accepter, et vous verrez que tout ira pour le mieux.

Léandre (s’approchant de Géronte avec sincérité) :
Je comprends que tu sois réticent, père, mais je te promets que cela ne changera rien à notre relation. Je t’aime, et 
je veux simplement épouser Hyacinthe, celle que j’aime.

Hyacinthe (ajoutant, avec émotion) :
Et je serai une bonne fille pour vous, monsieur, si vous nous donnez votre bénédiction.

Géronte (murmurant) :
Vraiment, tout ça me trouble… mais… après tout, je suppose que je ne peux pas m’opposer à tout ça. Vous 
m’avez montré vos cœurs, et je vois que vous êtes sincères.

Scapin (avec un sourire satisfait) :
Ah, Monsieur Géronte ! Vous êtes un homme sage. Vous voyez, tout est réglé, et tout ira très bien. Votre fille sera 
heureuse, votre fils aussi, et vous, vous serez le père fier et content d’avoir vu tout cela se réaliser.

Géronte (avec un léger soupir) :
Bon, je ne vais pas faire l’enfant, et je vais accepter. Que Léandre épouse Hyacinthe, et que tout se passe bien ! 
Mais il faudra que tout soit organisé correctement, et qu’on n’oublie pas les formalités !

Scapin (enthousiaste) :
Oh, bien sûr, Monsieur Géronte ! Tout sera parfait, vous verrez !

Léandre et Hyacinthe (ensemble, avec joie) :
Merci, père ! Merci beaucoup !

(Scène se termine sur un moment de bonheur où Léandre et Hyacinthe sont ravis de la décision de Géronte, 
tandis que Scapin garde son sourire malicieux, satisfait de sa manipulation habile.)

Les fourberies de Scapin
Acte 5, Scène 3

• Géronte

• Léandre

• Silvio

• Scapin



(La scène se déroule dans la maison de Géronte. Scapin entre, suivis de Léandre et Silvio. Géronte semble de 
plus en plus confus, mais Scapin est là pour tout arranger.)

Géronte (visiblement frustré) :
Scapin ! Je n’y comprends plus rien ! Tu m’as dit que tout allait bien, et voilà que des histoires de mariages se 
compliquent encore ! Comment ça se fait que Silvio soit là ?

Scapin (calme et souriant) :
Monsieur Géronte, je comprends vos inquiétudes, mais laissez-moi vous expliquer. Tout ce que vous voyez ici est 
une partie du grand plan que j’ai mis en place pour que tout le monde soit heureux.

Géronte (soupirant) :
Un plan ? Il est où, ce plan ? Je vois juste des jeunes gens qui se marient sans que je sache ce qui se passe !

Léandre (avec un sourire sincère) :
Père, je te jure que je n’ai fait cela que pour l’amour de Hyacinthe. Je t’en prie, ne sois pas fâché. C’était une 
décision de cœur.

Géronte (marmonnant) :
De cœur ? Mais tout ça se fait dans le dos d’un vieux père comme moi, et tu veux me dire que c’est pour 
l’amour ?

Scapin (intervenant rapidement pour calmer la situation) :
Monsieur Géronte, laissez-moi vous dire que tout cela se fait pour votre bien aussi. En acceptant le mariage de 
Léandre et de Hyacinthe, et de Silvio et de votre autre fille, vous allez non seulement donner de la joie à vos 
enfants, mais aussi faire un grand bonheur à toute votre famille. Vous verrez, tout s’arrange à la fin.

Silvio (avec un air timide, mais sincère) :
Monsieur Géronte, je vous assure que je ne cherche que le bonheur de votre fille. Hyacinthe et moi, nous nous 
aimons profondément.

Géronte (marmonnant toujours) :
Et vous croyez qu’en me trompant, vous allez me faire accepter tout ça ? Vous vous mariez en cachette, et 
maintenant, vous me présentez ça comme une bonne affaire !

Scapin (avec un clin d’œil) :
Monsieur Géronte, vous êtes un homme sage et plein de bon sens. Il vous suffit de voir tout cela sous un autre 
angle. L’amour de vos enfants et leur bonheur, c’est tout ce qui compte maintenant.

Léandre (s'approchant de son père avec respect) :
Père, je t’en prie. Accepte mon mariage avec Hyacinthe. Elle est la femme que j’aime, et je ferai tout pour la 
rendre heureuse.

Géronte (se calmant légèrement) :
Je sais, je sais… mais c’est tout de même difficile de voir son fils se marier sans m’en parler avant. Mais bon, je 
vais essayer de comprendre tout ça.

Scapin (avec un sourire satisfait) :
Voilà, Monsieur Géronte, vous voyez, il n’y a pas de problème qui ne puisse être réglé ! Tout va bien se passer, et 
tout le monde sera heureux.

(Scène se termine avec Géronte qui semble encore un peu perplexe, mais qui commence à accepter la situation. 
Silvio et Léandre sont heureux, et Scapin se montre toujours aussi calme et sûr de lui, comme s'il avait tout 
prévu.)



Les fourberies de Scapin
Acte 5, Scène 4

• Géronte

• Léandre

• Hyacinthe

• Scapin

(La scène se déroule dans la maison de Géronte. Scapin a réussi à arranger les mariages de Léandre et 
Hyacinthe, et maintenant, tout le monde attend la réaction finale de Géronte. Il est un peu confus, mais Scapin 
est là pour tout expliquer et manipuler la situation à son avantage.)

Géronte (toujours mécontent, parlant à Scapin) :
Bon, voilà, tout le monde semble heureux, mais je ne suis toujours pas convaincu. Je suis un vieux père, vous 
savez, et il y a des choses que je n’accepte pas facilement ! Et cette histoire de mariage, je ne la comprends 
toujours pas bien.

Scapin (avec un sourire malin) :
Monsieur Géronte, croyez-moi, tout est pour le mieux ! Vous avez accepté le mariage de Léandre et Hyacinthe, 
et je vous assure que tout sera parfait. Il vous suffit de les voir heureux, et vous serez apaisé.

Géronte (soupirant) :
Oui, oui, je sais, mais il y a quelque chose qui ne va pas dans cette histoire. Pourquoi tout s’arrange si facilement ? 
Je suis un homme de raison, Scapin, et je n’aime pas les surprises.

Scapin (sachant qu’il doit rassurer Géronte) :
Rassurez-vous, Monsieur ! C’est simple : tout a été fait pour que vous n’ayez aucune inquiétude. Vous ne devez 
pas douter. C’est un mariage très respectable, et vos enfants seront heureux. Vous serez fiers d’eux, et tout ira 
bien.

Géronte (moins convaincu) :
Je vois bien que tu es un bon homme, Scapin, mais… mais je ne peux m’empêcher de me demander si tout ça est 
vraiment dans mon intérêt.

Scapin (rassurant et insistant) :
Mais bien sûr, Monsieur ! Vous êtes un homme sage, et vous faites ce qu’il y a de mieux pour votre famille. Vous 
voyez, tout ce qui se passe ici, c’est pour votre bien et celui de vos enfants. Tout est arrangé, tout va bien se 
passer.

Léandre (intervenant avec émotion) :
Père, je sais que ce n’est pas facile à accepter, mais j’aime Hyacinthe et je veux l’épouser. Tout cela, c’est pour 
qu’on soit enfin heureux.

Hyacinthe (ajoutant avec douceur) :
Monsieur, je ferai tout pour rendre Léandre heureux. Je vous promets de ne jamais vous décevoir.

Géronte (d’un ton un peu plus calme) :
Bon… je comprends. Vous m’avez montré votre sincérité, et je crois que vous tenez vraiment l’un à l’autre. 
Mais… Scapin, tu ne me dis pas tout ! Pourquoi tout cela m’a-t-il échappé jusqu’à présent ?

Scapin (souriant, comme s’il avait tout prévu) :
Monsieur Géronte, je suis un homme de solutions. Vous ne devez vous soucier de rien. Tout est bien réglé. Vous 
n’avez plus qu’à vous réjouir. C’est une belle affaire, croyez-moi !

Géronte (hésitant mais un peu rassuré) :
Bon, d’accord, je vais accepter. Mais, Scapin, tu as intérêt à me prouver que tout ça va bien se passer !



Scapin (avec une grande satisfaction) :
Ne vous inquiétez pas, Monsieur. Vous allez voir, tout sera parfait. Votre famille sera unie, et chacun sera heureux. 
Vous pouvez me faire confiance !

Léandre (regardant son père, heureux) :
Merci, père ! Merci beaucoup ! Tu ne regretteras pas ta décision !

Hyacinthe (avec un sourire) :
Nous serons heureux, je vous le promets !

(Scène se termine avec Scapin se frottant les mains, très content de son rôle de manipulateur, tandis que Géronte 
se résigne à accepter cette situation qu’il ne comprend pas entièrement, mais qui semble finalement lui apporter la 
paix.)

Les fourberies de Scapin
Acte 5, Scène 5

• Géronte

• Léandre

• Hyacinthe

• Silvio

• Zerbinette

• Scapin

(La scène se déroule à la maison de Géronte, tout le monde est réuni. Scapin a réussi à arranger les mariages et 
tout le monde attend l'approbation de Géronte.)

Géronte (à Scapin, d'un ton un peu méfiant) :
Bon, d’accord, Scapin. Vous m’avez bien mené en bateau, mais je vous pardonne… tout ça est bien arrangé, et je 
dois avouer que vous avez su m’amener là où je devais être. Mais… je ne veux plus entendre parler de tout cela !

Scapin (avec un sourire satisfait) :
Monsieur Géronte, vous êtes un homme sage ! Vous avez pris la meilleure décision pour votre famille, croyez-
moi. Tout ira très bien pour Léandre et Hyacinthe, ainsi que pour Silvio et Zerbinette.

Géronte (regardant son fils Léandre et Hyacinthe avec un air inquiet) :
Bon… si vous êtes sûrs de vous. Mais, vous savez, je ne veux plus de surprises !

Léandre (en souriant) :
Je vous remercie, père. Je suis heureux d’épouser Hyacinthe, et je vous promets qu’elle sera chérie.

Hyacinthe (regardant son père avec gratitude) :
Nous serons très heureux ensemble, je vous le jure.

(Entre Silvio, et il se dirige immédiatement vers Géronte.)

Silvio (respectueusement) :
Monsieur Géronte, je suis profondément reconnaissant que vous acceptiez que j’épouse Hyacinthe. Je vous 
promets que je prendrai soin d’elle.

Géronte (avec un léger sourire) :
Si vous l’aimez vraiment, alors je vous accorde ma bénédiction.

(Juste à ce moment, Zerbinette entre dans la pièce, joyeuse et souriante. Silvio se tourne immédiatement vers 
elle.)



Zerbinette (en s’adressant à Géronte avec un sourire) :
Monsieur Géronte, je vous remercie de tout cœur de permettre mon mariage avec Silvio. Je serai une femme 
heureuse à ses côtés.

Géronte (se levant et tendant la main à Zerbinette) :
Bien, bien, vous me semblez sincère. Si Silvio est heureux avec vous, alors je vous donne ma bénédiction aussi.

Scapin (intervenant, tout sourire) :
Voilà ! Tout est parfait. Léandre, Hyacinthe, Silvio, et Zerbinette sont unis. Vous voyez, Monsieur Géronte, tout 
s’est arrangé, comme je vous l’avais promis !

Géronte (avec un air un peu plus détendu, mais encore méfiant) :
Eh bien, puisque tout le monde semble heureux, je suppose que je dois être content moi aussi. Vous avez bien joué 
votre rôle, Scapin. Mais n’oubliez pas, je n’accepterai plus de surprises !

Scapin (souriant de manière malicieuse) :
Ne vous inquiétez pas, Monsieur Géronte, tout est sous contrôle ! Vous pouvez être sûr que vos enfants seront 
heureux et que tout se passera pour le mieux.

Géronte (regardant ses enfants et Zerbinette, finalement satisfait) :
Bon, si vous êtes tous heureux, je vous donne ma bénédiction. Allez, vivez heureux et ne me causez plus de tracas 
!

Zerbinette (souriant et s’approchant de Silvio) :
Merci beaucoup, Monsieur Géronte. Nous vous rendrons fiers de notre bonheur.

(Scène de joie et de rires alors que tout le monde se félicite, avec Scapin qui, tout en se frottant les mains, observe 
sa réussite.)


